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J'ai toujours privilégiê dans mes choix de textes, l'inedit, l'incxplore, le 
contrepoint, les terres mouvantes. Aprés Sehwab, Pasolini et Gabily ces 
trois dernières années, j'ai choisi Magnus Dahlstriim et Georges Feydeau, 
un grand ecart apparent mais en rcalité un chemin nés cohérent dans mon 
parcours. 

Dahlstriim s'inscrit d01ibtrémcnt dan~ l'cxplonnion ob~tinée du répertoire 
contemporain que je mène depui~ dix ans et Feydeau un peu au méme 
titre que mon voyage en terre élisahéthaine (Le Songe d'ulle IIIIÙ d'hé) 

représente un pas~age à l'acte toujours différt mais ardemment désiré. 

Feydeau est pour moi çclui qui a su pCut-Ctfe le mieux, au cours du siécle 
précédent, explorer la vic du cauchemar éveillé, de la fantaisie inquietante 
sans limite~ de vraisemblance. ~ deuxième acte de La Puce à l'orelÏle est 
pour moi sans conteste un chef-d'œuvre de • nonsense " une mtcanique 
théâtrale maitrisée d'abord puis qui s'emballe au point de verser dans le fosst. 

J'aime la rythmique d'une langue, pouvoir m'y attacher, la decryprer et 
la précision d'écriture de Feydeau me fascine à plus d'un titre. 

Kafka ct les Marx Brothers SOnt mes plus proches compagnons dan~ 
l'élaboration de la scénographie Ct de la dramaturgie. Feydeau inventait 
des machines, ce SOnt le dtmontage ct l'assemblage de ces mécani,mes 
qui m'intéressent. 
Pas quest ion de trancher dans une fausse querellc entre l' idée de • faire 
un Feydeau serieusement,. ou de , succomber à la tentation du 
cabotinage ", ce désir est là, indiscutable, pollué par rien d'autre que par 
l'angoisse d'échouer il restituer quelque chose d'intense quant à la beauté 
architecturale de cette piéce. 

1907, la Belle Époque, un nouveau siècle, une avant-veille de premier 
conflit mondial, Paris. Il va de soi que nOtre recherche pOrtera aussi sur 
la provenance de cene voie-hi., sur le mystère de ces pièces dont le cadre 
était souvent des appartements bourgeois du boulevard de~ Capucinc~ 
ou du boulevard H aussmann et dont les représentations sc dàoulaient 
à quelques centaines de métres de là sur lc:s boulc:v'lrds. 
Du rire il sera question sans dome car dans notre imaginaire comme dans 
celui du spectateurs, il est le premier témoin convoqué à l'évocation de ce 
thdtre-là. 

StanÎslas Nordey 

L!Épreuvc de Jeu de Magnus Dahlstrom a été créé auThéûtre National de 
Bretagne par Stanislas Nordey III saison derniere . 
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• 
LA PUCE A L:OREILLE 
en Langue des Signes Française 

L<.: Théâtre National de la Colline vous propose d'assister à l'un e des trois 
représentations de La Puce à f'orà/le de Georges Feydeau, mis en scène 
par Stanislas Nordey, signées par Olivier Schélrit et Laurent Valo, comédiens 
à l'International Visual Theater. 

samedi 5 juin à 20h30 
dimanche 6 juin à 15h30 débat ",·cc l'i'quipc mi,tique a l'issue de la ~prCscntalÎon 

mardi 8 juin à 19h30 

Grand Théâtre 

Renseignements et réservations 1 Fanély Thirion 
01446252121 f8X0144625291 1 f.thirion@colline.fr 




